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un IIiventage dansles tlacs de violentes temapêtes et dles îîeit,,es pluies torrentielles, qlui, répanîdues àli', emi eivirfts~îl a vcl osdArlvtrn e
S10d fia. t abondantes. La tetnpî.ratturetncycît- flots suar la plainte de glaces, hâterent

lit fait en1core dé! v-iigt.iiîq( deg-rés encore sa décomposition. Le ther.
A ce coup illattetîdu, Louis Carjlati--leflons de zéro, allais les hiver- mnoiltre remonta à dix degrés au-des.

butte et Mfarie taîîîb.'rteîît (laits til atouts n'en souffrirenit pas, paîr coin- Soit$ de yz*ro. Quelques hommes
déesespoir pratlnîîl, puis ils s'aigelioil- 1p:îraisoîî. D'ailleurs, la vite dit soleil, ôtèrent leurs vèteineais de peaux de
lôreait près du lit et p)lttiré-rtlt en (lait s'éle-vait de plus 4<'n plus utn-des- phoqulte, et il nie' ut plus né2cessaire
priant pour l'Ainîe de Je:îîî Cornuttte. sus de l'horizoîî, les réjouissaîit, cis d'-*n:reteiair uit poèle jour et nuit

Peitellanl, fi.îîeet Turquiette leur aimionçauî. la titi de leurs tour- dants le log-eiiue:îat. La provision d'es-
l(' iss~e seuls danls c 'Itc chatn- talmnts. Il faut cro:re aussi quie le prit-de-viu, qui n'était pas épuisée, nie
br&' et remhiontèrent suar le plilit. Lsciel eut pitié d'eux, car la chaleur l'ut f ut fluIS employéet qlut pour la cuison
cadavres des trois our-3 furnrît tirésl précoce cette année. Déý*s le mUots (le des alimuents.
ài l'avnalt. l>eîellaiu résolut (le grarder amars, <quelquies corbieaux furent aiper- Bientôt, les glaces commencèrent à
leur flourrture qui d.'vaîL ètré d'alle çus voltigeant autour du ii.tvire-b. se bri@er avec de sourds craquement.
grauîde uitilité, mais il lie pensa pas Louis Cornbuu Iltv e re e rvssss omin ic n
lia seul moment à mîang~er leur chair. (lqui avaient poussé ljuqti&.à leutrs 1 gratide rapidité, et il devenait impru-
irailleurs, le nombîlre des hommes ài pérégrinations septeutriono;les. Des 1 àeîît de s'avaincer sur la plainte, sanis
11ouirrir était bieni diminué inuite- bandes d'oies sauîva-,es se laissèrent nbtuporode le psag,
usanlt. lm cadauvres d'Anîdré Vasliutr, aus4 enttrevoir dlans le suid. car des fissutres serpentaienat çà et là
d'Aupie et de Jocki, jetés dans tille Ce retour <les ciseaux indiquait allie Il arriva mêmne que plusieuîrs marjis
fuse creusée sur la côte, furent bieni- diminutiont dut froit. Cepenîdanut, il tombèrent dants l'eau, muais ils en
tilt rjoints par celui cl'He-ruingll,. Le' Eadlauit pais tropll'WVfier, car, avec tilt furent quittes pour unt Latin tit peit
Norwgî'-,eîi mnouruit dants la nuit sailis clî:îneet dle "Vent, Ott <lants les froid.
repenttir iii rt!iuî'rdl.% l'écume de la î touvelles Out pleiines luimes, l.a telljw-
ra-0 à la bouche. rature s.îi:mtsubitemnat, et les Les pho>que revinreut à cette é lm-

L 's trois intrlias répar-reuit la inaniis éýtmit'mat fore»s <le recourir à leetonltrouiasieitl
teoitle«Iqui, erttNe'ý (%ii plusieuîrs e1i leurs; précautionis les pluts wîutelihase, car leur graisse (levait étre
droiLz,, l:îiss lit la îieigr.e toinhser suar le pour se pr*munuir contre elle. Isttlis' .
pont. L:tt'îpaatr était cicessi- avaijent dtéja )riîlé toits le's b:îstiiîga- 1  La santté de tous demeurait excel-
vesient froide, et dura nuuisi .jusqu'tau J ges dit navire îatir se eltî:tîtflr. les'leute. Le temps étaiit rempli par les
retour dut soldil, qui il" repartit ai- icloisons dit rmuille qu'tils ai;titaîiett jîréjaratirs (le d1 *part et par les

<le',<ts <l l' ilià (Ile le si*aiivier. j pas, et une granîde paruic du 1hux chasses. Louis ('ortibutte aillait soit-
leai C'ormbatte fait enseveli suri ponît. Il était donc teint); que Cet vent étudier les pas4ses, et, d'aprè-s la

ette côte. il avait qîîitt- sais pays: hîivernîage finit. herîina'tla coîiliguraîtion de la côte méridionale,
Iltr aller retrouver son fils4, et il itmîý.eligie de mnars lie- fuit pas <le plus; il résoluIt de tenter le passge pluil au
éttait ven mrournir sons e climat de "Stoix ' er~ ,îd'susde zéro. sudo. 1).*jà la délp.clet s'était produite

affeux $atoml,.t fait creus'-e mur ari's'Occltp:i dle prép:îre.r de' lion1- (laits 4îllýre1lLS endroitr, et quelq~ue
une haîuteuîr, et les anis v plait- veaux vt'te'iiie'its poutr ette pbrécoe luç lflottats >e dirigreaient vers
tèrenît mie -itiiphi' croix de 1)(is. saison i dét*. lai haute mler. Le 2ý Avril, le navire

Depauis ce jour, Liais ('oraîhîtite e't l).-puis léiîie.le soleil sétadt fut mis e'îî était. Les voiles, tirées de
~ss îpurtoi ~rn enecîre par ausanî'î il:ltilu'îî au-de'ssus de leur étui, étaieut dans n Parait état
<l ecruelle--s épreuuve-s; alais le:; ci- flionizoît. Les huit moîis dle jours de cauiservatiou, et ce fut nue joie
traits, quils aivaient retr4)uvés,. leur avauleut ciiuî C 'e'tte' clarté pe'r- V:ý-taîblk pouir les llarins> de l-S VOi-
rlidir..t la1 suit * - péItn%-le et cette chaleur iîueessaiîte, se balatîcer :muî souille, dIu vent. Le

crerviqîmle, Grauelini et P>ierre. u oique excessivnoeît a ie e tin- utavire tressaillit, car il avait retrouvé
qilit purent S.' lever, uie'it <uilizaile! dère pair à agir star les glaîees. s4t, lignPe de llottaîsouî, et quzoiqut'il nie
<le jouir» après ices terrilble-4 événeo-. Il frl;tît prendtre de< graîtdu's pr.- pût pas enscore bouger, il reposait
itients, et prendre un peu 'eecle catitiotis pouir lancer la J'KUVr Hlardir cepeildaiit dans "oil éléuieuit ntaturel.

Bienîtôt, la chasse devint plus facile dit ha;ut lit <le glaçonts (liai l'e.'îtoîu- Au mitis <le muai, le dégul se lit
,et plat% ahonidante. Lsoiseaux a( na- raîienit. lie lînvire fuit t'il cns&que-luce njiînei.La nieige <lui couîvraîit
tiques 1reveîuiieut.itii grand lin r.tsolidlemen!t étayé, et il partit cauve'- le rivag.e fonidait doâ tout; côtés, et
On tua sotuvenit une eorte de canîard uîtîble <l'atteîîdre ue les g laces filsbent furnuait tille houe épaisseb qui nonl-
sauvage, qlui procura une tiourriture briséees par le mtlâl;tais les gla- dait la côte presque inabuordable. De
excellente. Les chassenurs nomient -à çoîîs inf'érieurs, reposanut danîs ue lxetites bruyères, ro- e's et piles, se
déplorer S'autre perte que celle de couche d'eau déjà plus chaude, se dé- tnoîttraieuit ýtimideuteiit à travers tes
deux de leurs chiens, qu'eils perdirentl iaîtclièréiiît peu à peu, et le brick mistes de iieize et semnblaienmt sourire
danstiune enîtreprise ponr recorunaitre, Jredescendit inîsenisiblement. Vers les à ce îuw de chaleur. Le theienno-
à vinigt cinîq milles dans le sud, l'état Jpreinièrs jours <l'avril, il avauit repris mètre reiouuta enifinî an-desmçis de
de la ptlaine de glaces. I son niveau naîtuurel. ro


